
Burundi : la présidence n'exclut pas un léger report des élections

  @rib News, 17/05/2015  - Source AFP   La prÃ©sidence  burundaise s'est dit prÃªte dimanche Ã  envisager un lÃ©ger report
des Ã©lections  lÃ©gislatives et prÃ©sidentielle prÃ©vues Ã  partir de fin mai, comme le rÃ©clame la  communautÃ© internationale
en raison de la crise politique dans le pays.  InterrogÃ© par  des mÃ©dias sur ce possible report, le conseiller en
communication de la  prÃ©sidence Willy Nyamitwe a rÃ©pondu: Ã§a s'est passÃ© en 2005, Ã§a s'est passÃ© en  2010, pourquoi
Ã§a ne se passerait pas en 2015 si la Commission (Ã©lectorale)  trouve qu'on peut faire un glissement de deux au trois
jours, d'une semaine.... 
 Il s'exprimait  en marge d'une brÃ¨ve dÃ©claration du chef de l'Ã‰tat Ã  Bujumbura, premiÃ¨re  apparition officielle de M.
Nkurunziza depuis l'Ã©chec vendredi de la tentative  de coup d'Ã‰tat menÃ©e mercredi contre lui.  Des  lÃ©gislatives et
communales sont prÃ©vues le 26 mai, avant une prÃ©sidentielle le  26 juin Ã  laquelle Pierre Nkurunziza, dÃ©jÃ  Ã©lu en 2005 et
2010, est candidat.  L'annonce de  cette candidature fin avril a dÃ©clenchÃ© des manifestations Ã©maillÃ©es de heurts  entre
opposants Ã  un troisiÃ¨me mandat (qu'ils jugent anticonstitutionnel) et  policiers ou jeunes du parti prÃ©sidentiel. Les
violences ont fait une vingtaine  de morts.  Les militaires  putschistes, dont la plupart ont depuis lors Ã©tÃ© arrÃªtÃ©s, avaient
justifiÃ© leur  tentative de coup par le mÃ©pris de M. Nkurunziza envers son peuple.  Avant mÃªme la  tentative de putsch,
l'Union europÃ©enne, les Ã‰tats-Unis et mÃªme l'Union  africaine avaient demandÃ© le report des scrutins, jugeant que le
climat n'Ã©tait  pas propice Ã  leur tenue.  Dimanche, M.  Nyamitwe a ajoutÃ© qu'il revenait Ã  la commission Ã©lectorale
d'Ã©valuer si les  conditions sont rÃ©unies pour la tenue des Ã©lections.  Mais il a aussi  fait remarquer que la Constitution
Ã©tablissait des dÃ©lais Ã  respecter, en  rÃ©fÃ©rence au risque de vacance du pouvoir si le mandat actuel de Pierre 
Nkurunziza s'achevait avant qu'un nouveau prÃ©sident n'ait Ã©tÃ© Ã©lu et investi.  M. Nyamtiwe a  par ailleurs condamnÃ© avec
la derniÃ¨re Ã©nergie les attaques qui ont visÃ© les  radios indÃ©pendantes du pays pendant la tentative de putsch.  La
prÃ©sidence  regrette vraiment qu'on arrive Ã  faire taire les mÃ©dias d'une faÃ§on aussi  violente, a-t-il dit, assurant que ces
mÃ©dias pouvaient reprendre leurs Ã©mission  Ã  n'importe quel moment.  Nous devons  faire en sorte que la libertÃ© de la
presse soit assurÃ©e dans notre pays. Nous  devons faire en sorte que les journalistes soient protÃ©gÃ©s. Que certains 
journalistes accusÃ©s Ã  tort ou Ã  raison d'Ãªtre pro ou anti-pouvoir soient  menacÃ©s par l'un ou l'autre camp, c'est
inacceptable, a-t-il lancÃ©.  Les directeurs  des principales radios et tÃ©lÃ©vision indÃ©pendantes visÃ©es par ces attaques ont 
accusÃ© les forces pro-Nkurunziza d'en Ãªtre responsables. Une autre station  privÃ©e, Radio Rema, considÃ©rÃ©e comme la
voix du Cndd-FDD au pouvoir, a Ã©tÃ©  saccagÃ©e par des manifestants opposÃ©s au troisiÃ¨me mandat.  DÃ¨s le premier 
jour des manifestations anti-troisiÃ¨me mandat fin avril, les principales radios  privÃ©es -- RPA, Bonesha, Isanganiro --
avaient Ã©tÃ© empÃªchÃ©es d'Ã©mettre par le  gouvernement hors de Bujumbura, accusÃ©es de relayer les appels Ã  manifester.
La  RPA avait Ã©tÃ© complÃ¨tement coupÃ©e le lendemain.   Le patron de la  RPA Bob Rugurika a fui Ã  l'Ã©tranger et plusieurs
journalistes de mÃ©dias privÃ©s  se cachent. Des leaders du mouvement anti-troisiÃ¨me mandat sont actuellement 
recherchÃ©s par les autoritÃ©s. 
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